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Le slam au collège Lucie-Aubrac (01/02/2018) 

 
 

Bonne ambiance de travail avec Marie Fayes (professeure de français) et Lhomé, le rappeur 

Dans le cadre des actions EPI ((Enseignement pratique interdisciplinaire) au collège Lucie-Aubrac, Marie 

Fayes, professeure de français a invité Lhomé, un rappeur de Poitiers venant de Réseau Canopé (Réseau de 

cr®ation et dôaccompagnement pédagogique) pour un atelier de slam. Les trois classes de 4e  participent, 

durant une journ®e chacune, depuis lundi et jusquô¨ ce jeudi 1er  février. 

Lôartiste explique ce travail de franais type ç slam » : « Côest un moyen de donner envie de sôexprimer de 

manière artistique et théâtrale. Le thème de ces ateliers est ñLô°tre humain sans fronti¯resò. » En accordant 

à chaque mot rime, expression, sentiment et ressenti, les élèves créent dans ces ateliers, avec des musiques 

appropriées une « chanson rap » tout en travaillant la langue française. 

 

 

 

 

 



Quinze fermetures de classe à la rentrée (02/02/2018) 

 
Le rectorat de lôacad®mie de Besanon pr®pare la rentr®e prochaine. Le projet de carte scolaire pour le 

Territoire de Belfort prévoit quinze fermetures de classes compte tenu dôune baisse annonc®e de 256 

élèves. 

 

Pour les maternelles, cela concerne à Belfort les écoles Bartholdi et Schoelcher, Bessoncourt, Danjoutin 

Saint-Exupéry, RPI (regroupement pédagogique intercommunal) Argiésans, Valdoie Frahier, Offemont 

centre et Jean-Macé. En élémentaire : Beaucourt centre A, Danjoutin Saint-Exupéry, Evette-Salbert et 

Valdoie Kiffel-Chénier. En élémentaire : Éloie, Morvillars et Chèvremont. 
« Le point noir qui demeure dans cette carte scolaire », explique Géraldine Tapie, ç côest de compter les 

maternelles et les élémentaires ensembles dans les RPI. » La représentante de la FSU sur le dossier ne « 

veut pas opposer ville et campagne. Il y a des besoins dans les villes mais il ne faut pas que ça soit au 

détriment de la campagne, là où il y a aussi des enfants en difficultés ». 

Sept autres classes restent en suspens quant à une fermeture soumise au comptage des élèves : à Belfort, 

Les Barres, Jean-Moulin et Jules-Heidet, à Giromagny Chantoiseau et dans les RPI Le Plateau, Vallée de 

lô£crevisse et du Tilleul. 

Les ouvertures de classes sont toutes prévues à Belfort : Aragon et Émile-Géhant pour les maternelles ; Les 

Barres, Saint-Exupéry, Dreyfus-Schmitt, René-Rucklin et Pergaud (pour deux classes) dans lô®l®mentaire. 

Une seule ouverture conditionnelle est évoquée, à Bessoncourt. 

 

é/é 

 

Naïs ESTEVES-PASCOAL  

 

 

 

 

 

 



Rencontre franco-allemande au collège (03/02/2018) 

 
On joue en parlant allemand 

 

Dans le cadre des EPI au collège Lucie-Aubrac, mercredi, Barbara Jehannin (professeur dôallemand) et 

Anne Catherine Mehl (intervenante en allemand dans les écoles primaires) organisaient une rencontre entre 

les 6e  germanistes (classe bilangue) du coll¯ge et des ®l¯ves de lô®cole primaire (environ 20 CM2, 

accompagnés par leur professeur, Sylvie Pierre, aucun dôentre eux nôapprenant lôallemand) et 20 ®l¯ves de 

maternelle qui apprennent lôallemand avec Anne Catherine Mehl. Ils ®taient accompagn®s par une ATSEM. 

 

Cette rencontre sôinscrivait dans le concept de la liaison entre le primaire et le secondaire (école/collège). 

La fin janvier a été choisie pour commémorer la journée franco-allemande (le 22 janvier 1963 était signé 

le trait® de lôElys®e entre de Gaulle et Adenauer). 

 

Les élèves de 6e  ont joué des petits dialogues et sketchs en allemand sur le thème des loisirs, et terminé 

par une chanson sur les jours de la semaine. Les maternelles qui apprennent lôallemand ont chant® ¨ leur 

tour dans cette langue. 

 

Après avoir dégusté un goûter préparé et servi par les élèves de 6e (et les professeurs) les maternelles sont 

repartis vers leur école. 

 

Les CM2 sont restés avec les élèves de 6e , 5e et 4e  pour parler de leur travail sur les relations franco-

allemandes. Ils ont commencé par donner des lettres aux plus jeunes pour former le mot « Freundschaft » 

(qui signifie amitié en français). 

En partant de ce mot, ils ont expliqu® aux plus jeunes pourquoi cette journ®e ®tait importante pour lôEurope. 

Ils ont également montré les panneaux fabriqués en classe à ce sujet. 

La rencontre sôest termin®e par des questions des CM2 sur lôapprentissage de lôallemand et des langues au 

collège. 

Les ®l¯ves de 4e  ont ®galement essay® dôapprendre quelques mots en allemand aux CM2 avant de partir. 

Un rencontre et un travail utile réalisés dans la bonne humeur. 



Elections législatives : en quelques chiffres (05/02/2018) 

 

 
 

Grudler des villes, Grudler des champs 

 

Hors de Belfort, les scores de Christophe Grudler sont faibles. Le candidat MoDem-LREM nôobtient que 

37,37 % des suffrages dans les autres communes de Belfort. Il nôa obtenu que 17 % ¨ Grosne, 21,42 % 

à Joncherey et 25,90 % à Morvillars. 

À Belfort, en revanche, il affiche 49,52 %, arrivant en tête dans cinq bureaux de vote sur treize : hôtel de 

ville, Victor-Hugo B1, Saint-Exupéry, Serzian, maison de quartier des Forges. Côest dans ce dernier 

bureau quôil fait son meilleur score avec 63,01 % des voix 

En juin dernier, Christophe Grudler était arrivé en tête au second tour à Belfort avec 53,16 %. Il devançait 

Ian Boucard de 337 voix. Hier, il était distancé de 36 bulletins. 

 

Votes blancs 

Ils ont été particulièrement nombreux à Delle (11,34 %) et Frais (19,11 %). 

En moyenne, les votes blancs et nuls ont représenté 10,94 % des bulletins hier. 

 

Boucard devant dans 56 communes 

Christophe Grudler est arrivé en tête dans quatre communes : Angeot, Reppe, Larivière, Lepuix-Neuf. 

Les deux candidats sont à égalité à Chavanatte. 

Ian Boucard lôemporte dans les 56 autres localit®s. 

En juin dernier, Christophe Grudler était en tête dans 24 communes au soir du deuxième tour. 

 

Différences dô®volution 

Souvent, on observe un maintien des voix de Ian Boucard tandis que Christophe Grudler sô®rode. ê 

Andelnans, par exemple, Ian Boucard faisait 137 voix en juin dernier. Il en avait 136 hier. Lô®volution des 

résultats de Christophe Grudler est dôune autre ampleur : ¨ Andelnans toujours, il affichait 187 voix en 

juin dernier et nôen avait plus que 112 hier. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Le 1er  r®giment sort lôartillerie (07/02/2018) 

ê lôoccasion du 347e  anniversaire du 1er  r®giment dôartillerie, bas®e ¨ Bourogne, les 

élus du département étaient invités ce mardi à visiter le camp militaire. 
  

 
Les militaires ont présenté aux élus leur lance-roquettes unitaire, que seul le 1 er régiment possède en 

France. Le radar Cobra est aussi réservé au Royal Artillerie.  Photo Camille JOURDAN  

 

ç Le radar Cobra fonctionne comme un radar qui flashe les voitures è. La comparaison parle. Car ce nôest 

pas souvent que lôon peut voir de pr¯s des engins militaires, plus souvent pr®sents sur des terrains de 

conflits. Et comprendre comment ils fonctionnent est encore une autre affaire. Mais pour son 347e 

anniversaire, le Royal Artillerie a laissé les élus des communes jumelées aux diverses batteries du 

régiment, à savoir Delle, Beaucourt, Grandvillars et Morvillars, pénétrer dans ce fameux radar Cobra. 

ê Bourogne, une unit® est sp®cialis®e dans lôutilisation de cet engin, qui aide ¨ rep®rer la provenance de 

tirs. Depuis 12 ans, le radar Cobra est présent au Liban. 

 

Présentation du lance-roquettes LRU 

Les élus ont également pu découvrir une autre pièce réservée au 1er  régiment : le lance-roquettes LRU, 

qui peut projeter des missiles ç jusquô¨ 70 km, et ce en 2 minutes 20 è, pr®cise un militaire. ç Montrer 

comment le matériel fonctionne permet de marquer davantage les esprits », confie le lieutenant Aurélie 

Cosson, officier charg®e de la communication. Pour les militaires, côest lôoccasion dôexpliquer leur 

profession, exercice auquel ils se pr°tent rarement, mais quôils jugent important : ç Les gens peuvent ainsi 

comprendre comment et pourquoi nous faisons ce travail », affirme le sergent-chef François-Xavier, « cela 

nous rapproche de notre but premier, à savoir assurer la sécurité de nos concitoyens ». En dehors de cette 

journ®e sp®ciale, la Grande Muette tente de sôouvrir peu ¨ peu aux civils, notamment lors des universités 

dô®t® de la d®fense, ou des journ®es d®fense et citoyennet® (ex-journ®e dôappel de pr®paration ¨ la d®fense). 

Dans le Territoire et ses environs, le Royal Artillerie participe également chaque année au Royal 

Blackhawk, un entra´nement hors du camp, o½ lôon peut observer avions et h®licopt¯res en plein exercice. 

Camille JOURDAN  

 

850 Côest le nombre de militaires, r®servistes compris, pr®sents ¨ Bourogne 

 



Installation des portillons au P16 (8/02/2018) 

 

Dans le cadre des travaux sur la ligne ferroviaire Belfort Delle, lôentreprise Colas finit dôinstaller les deux 

portillons manuels pour le passage piétons et vélos au passage à niveau P16 ¨ lôentr®e de Morvillars. 

Portillons qui donnent des soucis de sécurité à la commune de Morvillars. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


